
VOYAGE EN ISLANDE
DANS LES FJORDS DU NORD-OUEST

AU PRINTEMPS OU EN ÉTÉ
12 jours

Découvrir le Nord-Ouest de l’Islande, c’est découvrir des contrées sauvages, avec une
multitude de fjords.
Ces fjords forment une grande péninsule découpée, isolée du reste de l’Islande : ce sont
les fjords les plus spectaculaires de l’île.
Cette région surgit littéralement dans l’océan et la péninsule est reliée au reste de l’Islande
par une mince bande de terre.
Dans cette grande région, une culture spécifique a pris racine. 
Dans le Sud, il y a de vastes plages et des falaises dentelées remplies d’oiseaux et dans
le Nord, on trouve des villages de pêcheurs, des fjords, des montagnes.

Sur le plan géologique, les fjords du Nord-Ouest forment la partie la plus ancienne de
l’Islande : c’est une région qui porte encore les profonds stigmates de la glaciation.
C’est une succession de fjords profonds, séparés par des caps montagneux.
Les paysages de ces contrées reculées sont grandioses.
Disons-le tout de suite : dans cette région loin de tout, l’homme ne peut que s’incliner
devant une nature sauvage et parfois hostile.
Cette région d’Islande est d’un haut intérêt botanique, en particulier sur le bord de mer où
la flore est très variée, avec des prairies, des landes, des falaises.

La contrée a été explorée par les Vikings, qui ont donné le nom « Islande » à toute l’île, en
voyant des masses de glace dans les fjords. Il est clair que, de nos jours, le réchauffement
climatique interdit de tels spectacles !!!

Les  falaises  abritent  de  nombreux  oiseaux  de  mer :  macareux  moines,  mouettes
tridactyles, fulmars, guillemots, petits pingouins, goélands, labbes.
On peut aussi voir des sternes arctiques ayant parcouru plus de 18’000 kilomètres depuis
les contrées de l’océan Austral.
Suivant les endroits, on peut admirer de grandes colonies d’eiders à duvet.
Les lacs et étangs de la péninsule sont des endroits de prédilection pour observer des
échassiers et des canards.
On dit que, pour les Islandais, les oiseaux ne sont pas une part de la nature, mais une part
de leur nature.
Les renards polaires se rencontrent souvent, de même que des variétés de phoques.
Il n’est pas rare de voir des baleines.
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Les Islandais n’hésitent  pas à baptiser  leur  patrie  « l’Île  des Sagas »,  car  il  existe  de
nombreuses sagas islandaises de tous genres.
Dans les fjords du Nord-Ouest, il y a un glacier, le Drangajökull.
Pendant des années, cette région vivait de la pêche, et la mécanisation de cette activité,
au XXe siècle a adouci les conditions de vie. Mais avec l’entrée en vigueur des quotas,
depuis quelques années, cela a changé la donne, et de nombreux Islandais quittent leur
« coin d’île » pour tenter leur chance dans la capitale.
La population de ces régions est un peu « froide » de prime abord, mais une fois la glace
rompue, on nous accueille avec une gentillesse incomparable.
En résumé, l’Islande est une terre grandiose, mais aussi une terre attachante grâce aux
personnes qui y vivent.

Premier jour

Vol depuis votre domicile jusqu’à Keflavik, l’aéroport international d’Islande.
En été il y a deux heures de décalage horaire par rapport à l’Europe continentale.
Accueil par un guide - chauffeur francophone.

Première   possibilité   :
Première nuit dans la région de Reykjavik, à Hafnarfjörður. Repas du soir à déterminer.

Seconde possibilité :
Départ  immédiat  pour  Hella,  dans  les  fjords  du  Nord-Ouest,  en  véhicule  tout  terrain,
conduit par un guide – chauffeur francophone.

Du deuxième au neuvième jour

Première possibilité     :
Petit-déjeuner à l’hôtel.
Départ pour les fjords du Nord-Ouest, en véhicule tout terrain, conduit par un 
guide - chauffeur francophone.
Dans l’après-midi, arrivée à Hella, le lieu de séjour situé au bord du Steingrímsfjörður.
Repas du soir à Hella.

Deuxième possibilité :
Petits-déjeuners à Hella.

Chaque jour, départ vers une nouvelle destination, dans les
fjords du Nord-Ouest, avec un guide – chauffeur francophone.

Les déplacements se feront donc « en étoile », à partir de Hella.
Selon  les  destinations,  il  faudra  utiliser  un  véhicule  à  très
grosses roues.

Parmi les projets d’excursions, citons celles-ci :

• Hella, bien  sûr, dans  le Steingrímsfjörður, est  le
hameau dans lequel  se trouve l’hébergement. Dans ce
fjord, on trouve une colonie de phoques, de nombreux
eiders à duvet, et une faune avicole remarquable.

Eiders à duvet (mâle et femelle)
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• Dans la région, on ne pratique plus l’agriculture traditionnelle.
En face de la ferme de Hella se trouve un îlot.

Il n’est pas rare d’observer diverses variétés de baleines.

Phoque et baleines entre Hella et Hólmavík

• L’unique localité,  de l’autre  côté du fjord,  c’est  Hólmavik,  village de 400 âmes,
où l’on pratique la pêche et l’agriculture. De Hella, on a une jolie vue sur ce village.
À Hólmavik, on peut découvrir un pittoresque musée de la sorcellerie.

Hólmavik

• Hveravík est une petite crique située entre Hella et Drangsnes.

• Drangsnes est un village d’une centaine d’habitants, qui vit essentiellement de la
pêche. Ce village est situé à l’embouchure du fjord, en face de la baie de Húnaflói.

À Drangsnes, on peut profiter de « hot pots » géothermaux construits dans la digue
le long de la route littorale.

On peut y voir le rocher Kerling qui, selon la légende, serait un troll féminin pétrifié,
alors qu’il essayait de séparer la région du reste de l’île. En face de Drangsnes se
trouve l’île de Grímsey et sa colonie de macareux.
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• À quelques  kilomètres  de  Hella,  de  l’autre  côté  de  la
montagne se trouve la piscine chauffée de Gvendarlaug,
ainsi  qu’une piscine naturelle en forme de cœur :  c’est
agréable de se prélasser dans ces eaux à 37 °C

La piscine chauffée et la piscine naturelle
en forme de cœur de Gvendarlaug

• Djúpavik est une localité située  dans la région de  Strandir, à l’est des fjords du
Nord-Ouest. C'est une contrée désolée, mais magnifique. On y voit des eiders à
duvet.
On voit aussi des bois d’échouages et des épaves de toutes sortes.
La faune de Strandir est remarquable.

Le Strandir, la zone la plus reculée d’Islande, était jadis considéré comme un haut
lieu de la sorcellerie.
Djúpavik signifie « baie profonde » : c’est un ancien centre de pêche aux harengs.

Djúpavik

• Gjögur  est un autre centre de pêche légendaire, jadis réputé pour ses pêcheurs
héroïques qui chassaient le requin du Groenland dans de petits bateaux ouverts.

• On peut se rendre à la ferme d’Erpsstaðir,  où l’on voit
des vaches, des moutons, des lapins, des porcs et où les
glaces « faites maison » sont délicieuses.

À l’entrée de la ferme

• Non loin de la ferme, on peut se rendre à Eiríksstaðir, la maison d’Erik le Rouge.
Ce Viking légendaire a découvert le Groenland, alors que son fils Leifur Eir íksson a
mis le pied sur le sol américain dans les années 1000. Proche de la maison d’Erik,
se trouve une représentation de Leifur.

Maison d’Erik le Rouge et sculpture
de Leifur Eiriksson, à Eiríksstaðir
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• Dans la campagne de Reykhólar, l’eau chaude coule en abondance et on y trouve
une réserve ornithologique.
Dans le  Gilsfjörður,  à  l’est,  se  trouve un site  de  reproduction  des pygargues à
queue blanche.

• La baie de Breiðafjörður est une zone de milliers d’îles où l’on peut admirer des
quantités d’oiseaux marins, dont le pygargue à queue blanche.
Cette région présente un intérêt historique, car c’est là que le Viking Hrafna Flóki
établira un des tout premiers villages d’Islande.
La plus grande des îles de ce fjord s’appelle Flatey et c’est la seule à être habitée
par l’homme : c’est un véritable refuge hors du temps, mais ce lieu fut  jadis un
important  centre  de la  culture  islandaise  comme en témoignent  de magnifiques
manuscrits  médiévaux  enluminés  conservés  aujourd’hui  dans  la  Maison  de  la
culture de Reykjavik. Cette île était en effet le siège d’un monastère au XIIe siècle.
La bibliothèque de Flatey est la plus ancienne et la plus petite d’Islande avec ses
4,75 m par 3,43 m : elle date de 1844.
De  nombreuses  familles  rénovent  d’anciennes  maisons  de  leurs  ancêtres  et
séjournent à Flatey pendant l’été.
Le phoque gris et le phoque veau marin abondent autour de l’île.

• Les falaises de Látrabjarg sont considérées comme les
plus  grandes  falaises  à  oiseaux  de  mer  de  tout
l’hémisphère  nord :  elles  sont  hautes  de  400 mètres
(maximum 444 m). Ces falaises s’étirent sur 14 km.

La terre est ici propulsée vers le large, ce qui fait de cet
endroit le point le plus à l’ouest de l’Europe, excepté les
Açores. De là, le Groenland n’est qu’à 270 kilomètres.

On peut y admirer des millions de macareux, des pétrels,
des guillemots, des goélands, des pingouins tordas, des
mouettes tridactyles, des fulmars, des cormorans, qui y
nidifient de juin à mi-août.

Il y a aussi des phoques gris.

• La baie de Rauðasandur est une baie où le sable noir des zones volcaniques cède
la place à un sable clair et où la mer a un air de région tropicale. Cette plage, avec
son ruban de sable doré, est considérée comme la plus belle d’Islande.
C’est un lieu paisible d’une exceptionnelle beauté.

Le nom de Rauðasandur veut dire « sable rouge », et cela évoque le rose foncé.
Les seuls baigneurs que l’on peut y rencontrer sont des phoques.

Rauðasandur
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• L’Arnarfjörður possède un habitat dispersé avec de petits villages de pêcheurs.
C’est dans un village de ce fjord que naquit Jón Sigurðsson, figure mythique du
nationalisme  islandais  au  XIXe siècle,  et  considéré  comme  « le  père  de
l’Indépendance ». Le 17 juin est le jour de la Fête nationale islandaise, mais aussi
le jour de l’anniversaire de ce héros.
Mais on vient surtout dans ce fjord pour sa beauté naturelle.
On y voit de hauts sommets, des vallées aux pâturages verdoyants, des plages
sauvages.

• La  chute  en  voile  de  Dynjandi, située  dans
l’Arnarfjörður, est une chute gracieuse. C’est la cascade
du voile de la mariée.

L’eau descend de 100 mètres et épouse la forme de la
montagne pour se séparer ensuite en petites cascades.

On  peut  aussi  l’appeler  Fjallfoss  ou  « cascade  de  la
montagne ».

 Dynjandi

• Ísafjörður est la ville la plus au nord de cette région des fjords du Nord-Ouest :
c’est  une  petite  ville  de  pêcheurs  pleine  de  charme,  comptant  environ  4000
habitants,  située  dans  un  décor  grandiose  de  montagnes,  sur  une  presqu’île
sablonneuse. C’est la « capitale des fjords du Nord-Ouest ».

C’est le centre culturel, économique et administratif de la péninsule du Nord-Ouest.
Par  son  isolement,  cette  ville  offre  un  cadre  magnifique  et  une  atmosphère
plaisante.

Plusieurs bâtiments, en bois et en tôle, n’ont pas changé depuis le XVIIIe siècle.
On y trouve le musée maritime des fjords de l’Ouest.
Le  port  abrite  divers  bateaux,  des  chalutiers  prêts  à  aller  affronter  la  mer  du
Groenland et les icebergs, et aussi de petits bateaux de pêche.

La tradition  marchande d’Ísafjörður  remonte  loin  en  arrière,  puisqu’il  y  avait  un
bureau de la Ligue Hanséatique au XVIe siècle. C’est en 1602 que des marchands
danois s’y sont établis, après l’entrée en vigueur du monopole commercial : ils ont
alors  bâti  des  entrepôts  et  des  ateliers  en  bois.  C’était  donc  un  comptoir  très
fréquenté pour la pêche.
Il ne subsiste que quatre bâtiments en bois du XVIIIe siècle.

Le commandant Charcot était un habitué de cette localité. Il s’y était ravitaillé en
charbon et avait fait encore une escale à Reykjavik, lorsque lui et son équipage ont
fait  naufrage sur  les récifs au nord de Faxaflói,  la  baie de Reykjavik.  C’était  le
16 septembre 1936.

De nos jours, on développe, à Ísafjörður, des équipements de haute technologie
destinés à la navigation. On y trouve des conserveries, des entrepôts.

Les maisons sont soignées, repeintes chaque année, contrastant avec une église
particulière, fruit d’un concours d’art moderne.

On trouve de nombreux oiseaux marins, dont le goéland bourgmestre.

Autour d’Ísafjörður, on peut voir de nombreux phoques.
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Isafjörður

• Bolungarvik  est  la deuxième « ville » des fjords du Nord-Ouest  située au nord
d’Ísafjörður, et c’est la localité la plus au nord de la région. Elle compte environ
900 habitants.

Bolungarvik « monte la garde » à l’embouchure de l’Ísafjarðardjúp.

On peut y voir de vieilles cabanes de pêcheurs, le musée d’histoire naturelle, le
musée maritime Ósvör, et, un peu en dehors du village, une ancienne cabane de
pêcheurs  reconstituée  et  réaménagée  comme  à  l’époque  des  grandes  pêches
héroïques.

Il y a aussi une grande colonie de sternes arctiques.

• À Súðavik se trouve le centre du renard polaire : c’est un
centre de recherche et un musée. Ce centre a été créé
en 2007. Il  est consacré à l’étude du renard polaire, le
seul mammifère terrestre indigène en Islande, qui résiste
à des températures de -70 °C, mais qui est menacé par
les activités humaines et le changement climatique.

 Renard polaire avec son pelage d’été

Dixième jour

Petit-déjeuner à Hella.
Dans la journée, départ pour Reykjavik.

Possibilité de passer par la péninsule du Snaefells, au lieu de partir directement sur
Reykjavik.

Dans ce cas, le départ de Hella se fait assez tôt le matin.

Dans la péninsule du Snæfellsnes, on espère pouvoir admirer le volcan Snæfells, point de
départ du « Voyage au centre de la Terre » de Jules Verne, texte écrit en 1854.

Ce volcan endormi est parfois surnommé « le Fuji Yama boréal » : il est surmonté d’une
calotte glaciaire.

Le  glacier  Snæfellsjökull,  qui  signifie  « montagne  de  neige  et  de  glace »,  culmine  à
1446 mètres d’altitude. Il a été exploré pour la première fois en 1753. C’est un pur joyau
naturel.

Le volcan est un strato-volcan, qui était encore actif il y a deux mille ans.

Ce volcan a une aura qui le place dans les montagnes sacrées, sur pied d’égalité avec le
Mont Kailash dans l’Himalaya ou le Mont Shasta en Californie.
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Les champs de lave, au pied du glacier, témoignent de l’intense activité volcanique.

Au sud, à Arnarstapi, on peut admirer de magnifiques falaises d’orgues de basalte.

Dans ces falaises basaltiques, on peut voir une riche avifaune.

 Snaefells Arnarstapi

Autour de la péninsule, les phoques sont très abondants et le renard polaire se rencontre
aussi dans le Snæfellsnes.

Stykkishólmur est la « grande ville » de la péninsule.

Près du Grundarfjörður,  dans la péninsule, on voit  le cône volcanique de la montagne
Kirkjufell, signifiant « montagne-église » en islandais. Cette montagne, culminant à 463 m
d’altitude, est un des endroits les plus photographiés d’Islande. C’est en effet une icône de
l’Islande, à cause de sa forme pyramidale. C’est un lieu féerique.

Le Kirkjufell doit sa forme à la géologie du pays et au climat.
C’est un empilement de roches volcaniques, qui se sont
accumulées durant des millions d’années.

Cette montagne du Kirkjufell a aussi « apparu » dans
« Game of Thrones ».

Tout près de la montagne se trouve la Kirkjufellsfoss,
une magnifique cascade se jetant dans un lac.

La baie au large de la côte nord de Snæfellsnes est un
des endroits les plus propices à l’observation des baleines. Kirkjufell

Repas du soir et logement dans un hôtel du centre de la capitale islandaise.

Onzième jour

Petit-déjeuner à l’hôtel.

Journée libre pour visiter la ville, s’imprégner de l’ambiance décontractée et originale de
cette petite capitale, faire des achats.

La rue commerçante est la Laugavegur.  En cas de météo très défavorable, un centre
commercial, le « Kringlan », permet de découvrir de nombreux commerces, en intérieur.
Il y a de belles librairies, des musées, des galeries d’art.

Il faut voir l’église luthérienne de Hallgrímskirkja, construite en béton, achevée en 1986,
dont la flèche mesure 74,5 m de haut. Son architecture rappelle les orgues de basalte.

Devant l’église se trouve la statue de Leif Erikson, fils d’Erik le Rouge, qui aurait atteint
l’Amérique en partant d’Islande, autour de l’an 1000.

Sur le port, nous pouvons observer la sculpture de bateau viking moderne, le « Sólfar » de
Jón Gunnar Árnason.
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Hallgrimskirkja Harpa Sólfar

Repas du soir à l’hôtel ou dans un autre restaurant.
Logement à l’hôtel.

Douzième jour

Petit-déjeuner à l’hôtel, si l’horaire de l’avion n’est pas trop tôt.
Puis transfert à l’aéroport de Keflavik.
Enregistrement et contrôle de sécurité.
Départ de l’Islande.

Un voyage de ce genre est quelque chose d’exceptionnel.

On peut ainsi vivre de l’intérieur la vie des Islandais du Nord-Ouest et ce ne peut qu’être
une très riche expérience.

Comme on dit : « chaque voyage fait avancer un homme et on ne revient jamais comme
on est parti ».

Quelques informations importantes

Prix du séjour en Islande : à voir en fonction des choix d’excursions.

Prix des vols     : à voir en fonction du moment où les billets d’avion sont réservés.

Avoir un passeport en cours de validité.

La monnaie d’Islande est la couronne islandaise (ISK).

À emporter avec soi

• de la bonne humeur et de la joie
• une soif de découvertes

et  bien  sûr  des  habits  chauds,  de  quoi  mettre  plusieurs  couches  d’habits,  une  veste
coupe-vent,  des  gants,  un  bonnet,  une  écharpe  ou  un  tour  de  cou,  de  bonnes
chaussures...
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